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surtout pas derrière le dos des Canadiens qui siègent au
Parlement.

Le Parlement de la Grande-Bretagne, mère de la
démocratie, a été rappelé.

Le président suppléant (M. Paproski): Je regrette,
mais le temps du député est expiré. Comme il est 14
heures, la Chambre passe maintenant aux déclarations de
députés conformément à l'article 31.

DÉCLARATIONS DE DÉPUTÉS

[Français]

LA COLLINE PARLEMENTAIRE

M. Barry Moore (secrétaire parlementaire du ministre
d'Etat (Petites entreprises et Tourisme)): Monsieur le
Président, à titre de député, je suis d'avis que nous avons
une responsabilité particulière, celle de contribuer à
protéger l'importance de notre cité parlementaire. Son
relief et son siège sont non seulement un symbole impor-
tant aux yeux des Canadiens mais ils symbolisent égale-
ment le Canada à travers le monde.

[Traduction]

La ville d'Ottawa et le gouvernement fédéral se sont
entendus pour limiter la hauteur des édifices au cours des
20 dernières années. Toutes les capitales importantes en
font autant.

La construction d'édifices de plus en plus hauts au
centre de la capitale ferait du tort aux édifices du Parle-
ment qui sont un important symbole national.

[Français]

Il est vivement souhaité que la ville d'Ottawa prendra,
lorsqu'elle révisera son plan officiel, les mesures néces-
saires pour protéger l'importance de ces édifices et celle
d'autres symboles nationaux aux yeux des générations
présentes et futures.

[Traduction]

DOMINION TEXTILE INC.

Mme Coline Campbell (South West Nova): Monsieur le
Président, hier, la Dominion Textile a annonçé qu'elle
fermait son usine de Yarmouth, en Nouvelle-Ecosse, et
qu'elle déménageait ses activités à Magog, au Québec.

Article 31 du Règlement

Cette fermeture coûtera 330 emplois à la ville en plus
des 70 qui sont allés cet automne à sa société aux Etats-
Unis. Cela représente environ un tiers des emplois de
l'industrie textile de la Nouvelle-Ecosse.

Les textiles sont le plus gros employeur de Yarmouth
depuis plus d'un siècle. Ils ont survécu à la Grande
Dépression, mais ils ne survivront pas à la politique
monétaire et commerciale du gouvernement.

Dans la lettre qu'ils m'ont envoyée hier, les dirigeants
de la Dominion 'Ihxtile citaient leur communiqué de
presse qui disait ceci:

La position concurrentielle des deux usines de Magog et de
Yarmouth est handicapée par leur faible production. La décision
inévitable de rationaliser la production des deux usines a favorisé
Magog parce que cette usine exige beaucoup moins d'investissements
pour répondre aux besoins du marchés de nos produits industriels.

Je prie le gouvernement de créer immédiatement une
commission pour vérifier pourquoi le coût des investisse-
ments est beaucoup moins élevé au Québec que dans les
provinces de l'Atlantique. Cette enquête pourrait peut-
être être confiée à l'Agence de promotion économique
du Canada atlantique.

M. le Président: Le temps de la députée est expiré.

[Français]

LA SEMAINE NATIONALE DES SCIENCES ET DE
LA TECHNOLOGIE

M. Jean-Marc Robitaille (Terrebonne): Monsieur le
Président, cette semaine se déroule la Semaine nationale
des sciences et de la technologie du 12 au 21 octobre.

En tout, plus de 600 activités, allant de l'espace sidéral
à l'océan, se déroulent dans diverses communautés à
travers tout le Canada. Entre autres, j'aimerais souligner
en cette Chambre le Centre aérospatial amateur de
Rosemère, au Québec, où les enfants vivront l'«aventure
spatiale» tout en faisant l'apprentissage des sciences et
du génie.

À l'occasion de cette semaine, monsieur le Président,
le gouvernement organisera des cérémonies de signature
officielle, des annonces concernant le dernier versement
des contributions faites aux réseaux de centres d'excel-
lence. On remettra également des certificats dans le
cadre du programme de Bourses Canada pour 1990-1991.

Participons tous avec enthousiasme à cette semaine,
car le développement de la science et de la technologie,
c'est notre avenir à tous.
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